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L’utilisation de la poudre de feuilles de Moringa contre la malnutrition : un potentiel à valoriser
Dr Armelle de Saint Sauveur et Dr Mélanie Broin, PROPAGE/Moringanews.

Résumé de la présentation fait à Nairobi le 8 décembre 2005, atelier organisé par l’IPGRI « Developping African leafy vegetables for improved nutrition »

Les feuilles de Moringa, consommées traditionnellement dans certains pays africains, sont maintenant utilisées dans des programmes de lutte contre la malnutrition, sous forme de poudre de feuilles séchées. Les qualités nutritionnelles de ce produit ont amené l’association PROPAGE/Moringanews à mettre au point, avec l’assistance de l’IRD (Institut de Recherches pour le Développement), des formules de bouillies infantiles enrichies au Moringa. Ce travail a été complété en 2005 par une étude des coûts de production de la poudre de feuilles dans différents systèmes de culture. Ces recherches ont été financées par le CTA.

Methodologie

Pour la mise au point des formules de bouillies, nous avons synthétisé les résultats d’analyses nutritionnelles de 14 publications, afin d’obtenir des données moyennes et d’écarter les valeurs aberrantes. Des tests organoleptiques, réalisés en 2003 avec l’Université de Lomé et l’IRD de Ouagadougou, ont permis de définir la proportion maximale acceptée de poudre de feuilles acceptée par les enfants. Les formules ont été ensuite calculées en entrant ces variables dans le logiciel Alicom mis au point par le laboratoire de nutrition de l’IRD de Montpellier. 

Pour l’étude des coûts de production, nous avons fait appel à des structures produisant déjà de la poudre de Moringa en Afrique. Nous avons fourni à deux ONG et un GIE un canevas de recueil de données. Des visites de terrain et des communications téléphoniques ont permis de compléter ce travail.
Résultats

Quatre formules de bouillies infantiles ont été mises au point, dont une sucrée. La poudre de feuilles de Moringa représente 10 à 25% du total, les autres ingrédients étant des farines torréfiées (mil, maïs, sorgho, niébé ou soja), de l’huile de palme, des graines d’arachide, du sucre et du sel iodé et fluoré.

Les coûts de production calculés pour le Sénégal, en système intensif irrigué, sont très importants (4€/kg sans les investissements) et excluent une utilisation économiquement rentable du produit. Au Bénin, en système agroforestier, le coût de revient de la poudre est de 2€ par kilo, coûts d’ensachage et de vente compris. Avec une vente à 1500 FCFA/kg, les femmes rémunèrent leur travail et font un bénéfice supplémentaire de 170FCFA/kg. Les patients de l’hôpital payent 1,20€ pour un traitement de trois semaines, ce qui est généralement accepté. Au Togo, en monoculture par petites parcelles, les coûts de production sont compris entre 1€/kg  et 1,8 €/kg selon les rendements. Le bénéfice moyen avec une vente à 1500 FCFA/kg est de 0,98€ par kilo de poudre.
Conclusions

La formulation de bouillies infantiles enrichie en poudre de feuilles de Moringa est possible avec des ingrédients disponibles en Afrique et peut constituer une alternative aux bouillies locales commercialisées. La production de poudre de feuilles peut constituer une ressource intéressante pour les petits agriculteurs, tout en restant peu chère pour les programmes de lutte contre la malnutrition. Il reste à établir des normes et des contrôles de qualité au niveau de la production, de la transformation et de la conservation du produit. La certification du produit par les autorités sanitaires des pays concernés est également nécessaire, et nécessite des études cliniques et de la publicité. La commercialisation de compléments alimentaires à base de Moringa peut aider à faire reconnaître ce produit.
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